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par l'incapacité d'hommes engagés dans les affaires à adap
tfe leuri facultés à celles du Public. La science indique le
;noyens de mieux étudier les gens.

,eLs machanes

La.sciencç a révélé la nécessité de connaitre plus exacte
ment les marchandises offertes en vente. Le vendeur doi
pouvoir analyser ses marchandises afin de découvrir les qua
lités qui peuvent aider à leur vente; les disséquer mentale
ment, trouver toutes les particularités qui peuvent faire in
pression sur l'esprit du client; il fai:t alors qu'il étudie la ma
nière d'expliquer ces particularités logiquement et avec con
viction. Le monde est fatigué de n'entendre que des phrase
creuses n'ayant trait qu'aux prix; il demande qu'on lui cit
des faits intéressants sur les marchandises, il s'appuie pou
cela sur le principe qu'un peu de logique vaut mieux que de
quantités de paroles.

Le vendeur devrait être un conseiller expert et connaitr
ses marchandises assez à fond pour faire comprendre a
client qu'il a tout intérêt à faire un achat.

La vente.

La science révèle que la vente est une chose pureme:
mentale, que c'est le résultat d'une opération de l'esprit, qu
l'esprit -du client doit passer par quatre stages avant qu'u
achat soit fait.

Le premier stage est l'attention. Le client doit être a
tiré. vers l'article à vendre. Il doit ensuite s'y intéresse
puis:le désirer et enfin se résoudre à l'acheter. La valeur d
vendeur dépend entièrement de son aptitude à créer cg
quatre phases dans l'esprit du client. Certains hommes d'a
faires reconnaissent ce fait et sont à même de créer avq
succès ces conditions mentales dans un grand nombre de ca

L'esprit de l'homme travallue-erttrment suivant l
lois naturelles, et la connaissance de la manière dont il fon
tionne permet au vendeur d'opérer une vente. De plus,
faut satisfaire les clients afin qu'ils forment l'anneau d'ui
chaîne sans fin composée d'autres clients satisfaits. Le vei
deur doit donc être bon pour les affaires en général, afin q
rendre les plus grands services chaque fois que l'occasion
présente de consulter, de suggérer et d'aider.

Le vendeur et l'homme d'affaires qui réussissent so:
ceux qui connaissent à fond l'art de vendre et les divers d
partements d'un commerce, tels que la publicité, l'achat,
coût, les systèmes d'affaires, l'étalage de la marchandise, el
Des milliers d'hommes dans toutes les branches des affaire
étudient aujourd'hui ces choses à un point de vue scienti
que; il en résulte que leur commerce augmente énormémen

La publicité est l'art de vendre par les méthodes écrite
C'est ce qui -active les affaires, comme le feu mis sous u1
chaudière active la production de la vapeur. Une allumet
ne produit pas de vapeur, il faut un feu ardent. De même
publicité doit être abondante. Aujourd'hui, on -est prêt à r
connaitre l'ait du vendeur comme une profession, mais c
art doit être étudié comme une science et sa connaissan
appliquée d'une manière professionnelle.

Le succès de l'homme par ses propres moyens.

Ie succès en affaires dépend de l'aptitude de l'homme
réussir par ses propres moyens.

Avez-vous jamais essayé de 'mesurer votre propre y
leur? Vous pouvez le faire, et voici comment. Plus un ei
plo'yé itteieoiù'd'être surveillé,-moins grande est sa valel
La:lïbvllaicé est rehdue nécessair6 par lei: erreurs d
em'pey Si :i chaque 'employé faisit- ce qu'il doit faire,
e 'ce qu'il fait était bien fait, la surveillac serait inutile,

valeur de l'employé serait tout ce qu'elle peut -être.

- Voyons d'où proviennent les erreurs: on peut les attri-
s buer toutes aux défauts qui existent en nous. Le remède

consiste à éliminer ces défauts pour les. remplacer par des
j-qualités.

Expliquons-nous. Dans toute nature, il y a deux forces,
l'une positive, l'autre négative;. par exemple, la lumière qui tg

t ositive; l'obscurité« qui est négative; la chaleur qui est ositie,
le froid, qui est négatif. Ces deux forces existent dans la nature

S humaine, tant au point de -vue physique qu'au point de vue in-
tellectuel.

La santé est une force positive, la malade est une puis-
sance négative. La force est une qutantité positive, la faiblesse
est une quantité négative. Le travail est une quantité positive,
la- paresse est une quantité négative. Les quantités négatives au

S point de vue physique sont grandement responsables des erreurs
e que nous commettons. Les homune d'ffaires ne sont pas assez
ir bien doués -eiysiquement. Ils ont besoin d'éliminer les quantités

* r négtives qui existent en eux en développant leurs quantités phy-
siques positives.

Ides affaires ne sont psuje.Cest un champ de bataille
e qui exige que l'homme se coprt ien, vive bien et pense bien.

ýu Les hommes de science noua disent qu'en moyenne l'homme
et la femme ne développent qu'un quart de leur capacité physi-
que réelle. Augmne ljeurs forces physiques et vous augmien-
terez leur ieg iale nécessaire pour obtenir le succes.

L'esprit est divisé en trois compartimenti: celui de la pen-
sée ou de l'intelligence, celui du sentiment ou de l'émotion, et

it celui de l'action ou de la force de volonté.

MinMtelligence.

n

t- En considérant le compartiment de la pensée ou de l'intelli-
T, gence, nous voyons que l'observation est la première chose exi-
r, gée La faculté d'observation est la base de tonte pensée et le

lu produit des cinq sens physiques-toucher, ouie goût vue, odorat.
M2 Toute pensée émane de ces cinq sens. Ce sont les messagers qui
f- communiquent à l'esprit toutes les sensaitions, toutes les connais-

Ic sances. Il est donc nécessaire de les entretenir, de les dresser
et de les rendre sensibles de manière quet l'esprit emmagasinée
toutes les connaissances qui seront utiles plus ta-rd. La mémoire

S est une quantité positive. Elle recueille les ipesons pour Un
c- usage futur. Le manque de mémoire est la quntt négative qui
il lui est opposée.

leon Que d'erreurs on peut lui attribuer I Les hommes d'afiaires
otbesoin d'exercer leur mémoire.

La raison et le jugement sont des quantités positives.
le L'homme doit aRprend-re à penser plus clairement aux rela-

se tions qui existent de cause à effet et d'effet à cause et à c.eferCC
- son jugement.

nit L'imagination est une quantité positive. Le manque d'imagi-
é_ nation est une quantité négative.

L'imagination est une faculté créatrice; elle donne des idéel,
le elle crée un idéal. Sans imagination, pas d'espoir, pas d'enit rai
ýc. au ravail.- Plus l'imagination est développée, plus on voit le
-s, succès futur.
fi-. Le sentiment
it.

La foi est une quantité positive L» quantité négative qui
ne lui est opposée est le doute. Le doute a causé plus d'inisuccès
le que toutes les armées du monde n'ont tué d'hommes.

Nuu~ gv -V U&cu~e~ la crahiw, dlamueté<~
la la haine. Nous avons de l'miinet de l'apathie, dela loyaut
'e- et de la déloyauté.
ýet -Combien puissant esu un hromtme qui a de la confiance.-d

ce l'ambition, de l'enthousiasme, du courage, de l'amour et de l
ce loyauté. I répand autour de lui unie force magnétique qui le

fait réussir. Cest un optimiste, un homme qui voit tout sous de
belles couleurs. Quelque intelligent, quelque fort que. soit un*t
homme, s'il est rempli de doutes, s'il est déloyal, apthque. hai-
neux, méfiez-vous de luL ,Ne voyez-vous pas d'OûprOvieliflent
les erreurs? Ne v oyez-vous pas combien il est important de les
éliminer?

'a- La force de volonté.

ir. Au point de vue de la force.de volonté, il y a la décision et
e, lindécision, l'initiative et l'indifférence, la persévérance et le

et prit vacillant. --

Les hommes de.- scienc Pious disent qu'un qutart seulement
la- des mns hsqussn mis à contributon ,fsi ils nous

pussi que , porcetde la forces lneecuelede lhom-
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